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Cap sur Marseille pour Harold - 03/03/2012 – Vers l’Avenir 

 
LA HULPE -  

Le plaidoyer pour l’eau wallonne d’un rhétoricien La 
Hulpois a séduit le jury d’Aquawal. Harold 
participera donc au Forum de l’Eau à Marseille. 

 
 
 

 

 

 

Il a 18 ans, est élève de rhéto à l’Institut des Sacrés-Cœurs, en option sciences, il habite La Hulpe 
et est bassiste dans le groupe The Muppets. Et il sera à Marseille du 13 au 15 mars. Non pas pour 
un concert, mais pour le Forum Mondial de l’Eau. 

Harold Semet a participé au concours Cap sur Marseille, destiné aux cinquième et sixième 
secondaires, organisé par Aquawal, l’Union professionnelle des opérateurs publics du cycle de 
l’eau potable en Wallonie dont font partie l’IECBW et l’IBW. 

Et son plaidoyer sur l’eau wallonne a séduit le jury. Il est le seul garçon à avoir été choisi. Trois 
autres jeunes filles wallonnes ont aussi été sélectionnées par le jury qui a retenu les arguments de 
fond – il fallait vanter les mérites de l’eau wallonne et non pas de l’eau minérale, même celle de 
Spa – l’orthographe, la grammaire mais aussi la créativité. 

« Après avoir suivi un exposé de Loïc et Geoffroy La Tullaye, deux hydro-trotters qui partagent 
avec les jeunes leur vécu lors de leur tour du monde de l’eau, les élèves ont été invités à rédiger 
un plaidoyer pour l’eau. Il est important de sensibiliser les jeunes aux bonnes pratiques en 
rapport avec l’eau », a détaillé Alain Gillis, directeur général de l’IECBW et membre du comité 
de direction d’Aquawal. 

Harold a basé son plaidoyer sur des chiffres, « je suis plus scientifique que littéraire », reconnaît 
le jeune homme. Son texte évoque notamment le fait que la moitié de l’eau puisée en Wallonie 
est envoyée en Flandre et à Bruxelles. De quoi faire réagir Christophe Dister, le bourgmestre de 
La Hulpe : « Cela tend à démontrer qu’il y a beaucoup de richesses en Wallonie… Cela devrait 
faire réfléchir certains qui ont des visions séparatistes. » 
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Voir Yann Arthus-Bertrandet peut-être Nicolas Hulot 

Si au départ, c’était un travail scolaire, Harold avoue s’être pris au jeu du concours. « Cela m’a 
pris trois bons jours et j’ai aussi travaillé sur le lieu où je suis jobiste, car la vente de glaces en 
hiver, cela n’attire pas grand monde. Néanmoins, je ne m’attendais pas du tout à gagner. 
Lorsque mon père me l’a annoncé par téléphone, j’ai eu du mal à y croire. » 

Avec ce voyage, le rhétoricien va rencontrer des jeunes de son âge mais issus d’autres pays. Il va 
aussi rencontrer Yann Arthus-Bertrand et peut-être Nicolas Hulot. « Je pense que c’est une 
expérience qui fera bonne impression sur un CV », sourit le jeune homme qui espère entrer à 
l’ECAM pour devenir ingénieur industriel. 

À Marseille, les quatre jeunes wallons rencontreront le ministre wallon de l’Environnement, ils 
participeront au parlement mondial de la Jeunesse sur l’eau et feront des compte-rendus de leurs 
journées sur la page Facebook de Cap sur Marseille.¦ 
 

Laurence DUMONCEAU (L'Avenir) 
 


